On m’a demandé de témoigner en tant que catéchumène sur ce qui m’a amenée à demander le baptême.  Demander le baptême à l’âge adulte n’est pas une chose facile vis-à-vis de la famille, des amis, de la société et du temps dont nous disposons. Nous apparaissons pour certains comme un petit peu étranges, pour d’autres, heureusement les plus nombreux, comme des personnes qui portent une joie et une espérance.
Comme tous les catéchumènes présents, nos âmes sont passées par des chemins plus ou moins difficiles. Avant, nous étions seuls et puis quelque chose dans notre vie a fait que nous avons entr’ouvert une porte et celui qui, nous laissant notre liberté, a attendu notre désir de lui parler, s’est révèle à nous. Je ne peux parler pour ceux qui demandent le baptême aujourd’hui, je vais donc vous parler de ce qui a été pour moi ce chemin.
Le 3 octobre 2008 j’accompagnais pour passer le temps, une personne à la Messe de l’Abbaye de Belloc, ce n’étais pas la première fois. Tout le monde se levait, je me levais, tout le monde s’asseyait je m’asseyais entre temps mon esprit vagabondait ailleurs car je ne comprenais rien à la Messe, ni à ce Dieu que tout le monde priait. Vint le moment de la Communion et la personne que j’accompagnais a voulu que je me présente devant le Prêtre comme les enfants, les bras croisés. Ne voulant pas me faire remarquer par l’Assemblée, j’ai suivi le mouvement.  Je me suis présentée devant le Père Bertrand de l’Abbaye et au lieu de faire un signe de Croix sur mon front, il y posa sa main et parla.  Retournant à ma place la personne avec qui j’étais me dit que cela avait été long….qu’avait-il dit ? J’ai eu beaucoup de mal a lui répondre, quelque chose avait déjà changé…en fait un seul mot ou plutôt un seul nom était reste dans ma mémoire : « Marie » 
Ensuite nous nous dirigeâmes vers la Chapelle de l’Adoration, la personne que j’accompagnais se mit à genoux dans la Chapelle et moi j’allais m’asseoir derrière en attendant, puisque pour moi cela n’avait aucune valeur. Sauf que cette fois ci, je ne me suis pas assise, j’étais fatiguée de la vie depuis des mois, je ne tenais plus a rien. Bien que très entourée j’étais seule et fatiguée. On m’avait dit une fois dans une Eglise « lorsque la petite bougie rouge est allumée Il est là » ce qui là aussi ne voulait à l’époque rien dire pour moi. Mais cette fois ci, je ne sais pas pourquoi, je suis restée debout et me tournant vers cette lumière j’ai dit « Seigneur je n’en peux plus, faites de moi ce que vous voulez ». Là je suis tombée à genoux en pleurs et quelque chose d’inexplicable pour moi a l’époque s’est produit. Je ne peux mettre des mots sur ce que j’ai ressenti, je peux seulement affirmer qu’Il a lavé mon cœur et mon esprit et il a mis en moi le Baptême.

Les mois qui suivirent, je pensais trouver les plus beaux mois de ma vie, mais ce furent les pires, d’un point de vu familial, professionnel, santé et amical, je suis arrivée dans le précipice et j’allais lâcher le baptême et la vie…je n’avais pas compris le chemin que je devais suivre….mais non, le 3 octobre il était venu me sauver, j’avais ouvert la porte et il était avec moi. Jusqu’en octobre 2009 nous nous sommes battus tous les deux pour résister, pour se relever à chaque fois des coups de la vie que nous prenions. Rester debout c’est fort, mais chuter et se relever, sans cesse, demande une assistance considérable. Et c’est là que je me suis rendue compte que c’étaient les plus beaux jours de ma vie, ces longs mois ou il m’a portée, face aux autres et face à moi-même. Car Il était toujours là, oui toujours là. Puis il a marché a mes cotés me montrant le vrai chemin et mettant sur ma route des personnes qui m’ont appris à me tourner vers Lui, a ne pas résister orgueilleusement avec mon égo, a avoir confiance en Lui. Oui simplement confiance en Lui. Il a mis sur mon chemin ces personnes qui sont mes accompagnateurs, Ma Marraine et mon Parrain des « Chrétiens Lambdas » comme ils disent, mais ils m’ont conduite jusqu’à cette journée « ces Chrétiens lambdas », Mais aussi je remercie Dieu d’avoir rencontré ces Prêtres tellement essentiels dans l’accompagnement, qui sont venus vers moi et qui m’ont eux aussi amenés à cette journée le Père BERTRAND, l’Abbé J.M BARRENES et F.de MESMAY.  

Pour terminer je voudrais m’adresser à Toi Seigneur. Lorsque je faisais ma prière le soir, pendant ces longs mois de peine je Te disais merci pour m’avoir aidée à passer cette journée, mais je ne savais pas si je tiendrai la journée suivante, alors je Te demandais ton aide, ainsi jour après jour. Jusqu’à un matin ou enfin je T’ai dit « Seigneur je Te rends grâce pour cette journée qui commence car je sais que quoi qu’il arrive pour le bon comme le moins bon je ne suis plus seule ». Et maintenant lorsque quelque chose de bon se passe je Te dis simplement avec un sourire « merci ».
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